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Ce 5 Septembre 1q68

Bien cher Emile,

sus,

as^mis à rêpoidîe^15^^?^^ SHoT?^ 4Ue tu 
gre le sur croit de préoccunatiS^ J^i-Dominique, mal- 
vait te donner la Barthélemy? * d travail que de_

. . J*ai été bien touché aussi de ta bonne atten­
tion pour m expédier ces caisses de pêches. En les ou­
vrant ici, et les voyant si bien arrangées, on disait; 
On reconnaît bien là la main d’un frère et d’une soeur! 
Remercie bien Myrta de s’être jointe à toi pour cet en­
voi. Nous les avons reçues mardi matin; les trois-quart 
au moins étaient en bon état; les autres étaient un peu 
mâchées et fort heureusement, au dire de nos soeurs, car, 
de peur qu’elles ne se gâtent entièrement, la Rle M. 
Prieure les a fait servir au repas suivant, et ainsi tout 
le monde a savouré tes pêches.

Ce nui est singulier, c’est que -a^a^-que-neua 
ce sont les pêches mâles surtout qui sont arrivées tas- 
rées; les autres,. n’ont rien eu ou a peu près.

A Dieu, ^^re^e suie encore un

ne portion de toi même.
nntre bien aimé Sauveur Jé- 

A Toi de coeur, en notr


